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A. –
                        TRADITION TEXTUELLE 

      Pour établir le texte de l’Heptaméron,
 nous disposons de
                        dix-neuf manuscrits, dont neuf sont complets, et de deux éditions imprimées
                        du XVIe
 siècle.

      
        1 – MANUSCRITS 

        
          A 

          BN fr. 2155 ; Regius 7981
.

          477 folios, 15 x 19 cm, format plus petit que celui des autres
                                manuscrits, papier, cursive gothique, plusieurs mains et plusieurs
                                papiers, milieu du XVIe
 siècle. Les changements
                                de main ne coïncident pas avec les changements de papier. Sept
                                filigranes, dont seul le premier peut être identifié avec
                                certitude : ff. 2-204, Briquet n° 10797 (« main surmontée d’une
                                étoile », 30 X 41 cm, Bayonne, 1545-47). Ce papier, entièrement
                                français, appartient à la région du sud-ouest
. Les folios 1-24 et 286-290 
ont été
                                intervertis à la reliure. Au début et à la fin, un folio en
                                parchemin et trois folios en papier vides. Le texte est complet, à
                                l’exception d’une lacune de trois folios : il manque la fin de la
                                nouvelle 62 et le début de la nouvelle 63. Les marges de certaines
                                pages, de format trop grand pour la reliure, ont été coupées et les
                                mots ainsi perdus copiés dans l’interligne.

          Le manuscrit, qui a appartenu à la bibliothèque du Cardinal de
                                Richelieu, est signalé dans l’inventaire des livres de Richelieu
                                dressé après sa mort, en 1643-44
 ; au folio 1r°, se trouve le paraphe de
                                la bibliothèque du Cardinal. Il a une reliure en maroquin rouge à
                                filets d’or, dont ont été enlevés les blasons qui ornaient les plats
                                et le dos
.

          Malgré son aspect hétérogène, ce manuscrit donne un texte clair et
                                uni comportant des corrections utiles dans l’interligne. Le texte
                                est suivi de quatre folios vides non numérotés ; sur le cinquième
                                folio, trois épitaphes « Pour la Royne de Navarre » :

          
            
              Cy gist le corps qui son siecle estonna,

            

            
              Non par haultesse ou grandeur de sa race,

            

            
              Non par les raiz de sa royalle face,

            

            
              Mais par l’esprit que le ciel luy donna,

            

            
              Où ses beaulx dons tant il abandonna 

            

            
              Qu’il delaissa, pour miracle en ce monde,

            

            
              La Marguerite à nulle aultre seconde.

            

            
              Et si aulcune est digne de son rang,

            

            
              L’honneur encor dessus elle en redonde,

            

            
              Ne pouvant estre aultre que de son sang.

            

            
              

              Passans, voyez une estrange adventure

            

            
              D’un corps roial qui dort en ce lieu cy,

            

            
              
                Qui, sans changer face, forme
                                            ou figure

              

            

            
              Comme il fut vif, mort il demeure aussi.

            

            
              T’esbahis tu or, il est tout ainsi,

            

            
              Car son esprit, estant en ces bas lieux,
                                    

            

            
              Par foy ravy et conduict dens les cyeulx
                                    

            

            
              Où il alloit le vray amour suyvant, 

            

            
              Eust de ce corps si peu de soing et cure,
                                    

            

            
              Qu’il le laissa mesmes des son vivant,

            

            
              Ung vray tumbeau, et vifve sépulture. 

            

          

          
            
              Ne pleurez pas sur ceste sepulture, 

            

            
              Amys passans, nostre fragilité. 

            

            
              Plustost louez de Dieu la grant bonté, 

            

            
              Qui tant orna de graces sa facture 

            

            
              Oultre les loix de son sexe et nature, 

            

            
              Que ses vertus sur toutes admirables, 

            

            
              Sa saincte vie et escriptz comparables 

            

            
              Aux plus parfaictz de toute Antiquité 

            

            
              En feront foy à la posterité. 

            

            
              Car son temps mesme esblouy de sa gloire
                                    

            

            
              Est tout surpryns de si grande clarté, 

            

            
              Qu’en le croyant à peyne le peult croyre.
                                    

            

          

          On retrouve les mêmes épitaphes dans Le Tombeau de Marguerite
                                    de Valois, Royne de Navarre,
 (fol. L. VI) dans l’ordre
                                    1-3-2
. Les épitaphes y sont signées
                                par Jacq
. B. A., ce qui semble désigner Jacques 
Bouju
, Angevin
, magistrat distingué et poète courtisan de François
                                    Ier
 et Henri II
.

        

        
          
B 

          BN fr. 1512 ; Colbert 3137, Regius 7572 (1)
.

          376 folios (750 p.), 18 x 27 cm, papier, cursive gothique d’une seule
                                main, milieu du XVIe
 siecle. L’écriture est
                                régulière, mais assez négligée et difficile à lire à cause de
                                nombreux sigles. Magnifique reliure en veau à entrelacs d’or sur les
                                plats et au dos, doré sur tranches. Deux filigranes : pp. 1-124 et
                                151-350 : Briquet n° 8106 (« Lettre C » ; 28 x 37 cm, Paris, 1553) ;
                                pp. 125-150 : Briquet n° 11411 (« Main » ; 28 x 37 cm, Paris,
                                1553).

          Le texte est complet. Sur la page de garde, d’une main du XVIIe
 siècle : « Eptameron ou nouvelles de la Reine
                                de Navarre » ; aux pages 392 et 750, Doulcet
, nom
                                du possesseur.

        

        
          C 

          BN fr. 1513 ; Bigot 161 ; Regius 7572 (2).

          103 folios, 20 X 30 cm, papier, cursive gothique d’une seule
                                    main
, milieu du XVIe
 siècle, dos de maroquin rouge, au chiffre de
                                Louis-Philippe. Filigrane (« pot »), Briquet n° 12825

                                (même filigrane dans les mss FGRS).

          Texte incomplet donnant 28 nouvelles dans l’ordre : 23, 26, 27, 22,
                                31, 32, 33, 30, 34, 10, 35, 36, 37, 38, 39, 41, 44, 20, 43, 21, 40,
                                52, 28, 24, 25, 29, l’histoire du Curé d’Auvergne


                                et 50. Pas de débats entre les devisants, seulement un
                                    argument
 et une conclusion
 encadrant
                                chacune des nouvelles.

          Au recto du dernier folio (n° 103) : « Fin de ces presens comptes en
                                nombre 28 de la très illustre Royne de Navarre, duchesse d’Alençon
                                et de Berry, contesse d’Armaignac, seur 
unicque du très chrestien
                                Roy de France, Françoys premier de ce nom »
.

        

        
          D 

          BN fr. 1514 ; de Mesmes 161
, Regius 7572 (2).

          190 folios, 19 x 28 cm, papier, cursive gothique, plusieurs mains,
                                reliure veau ancien. Milieu du XVIe
 siècle.

          Deux filigranes : ff. 1-162 et 169-174, « main festonnée surmontée
                                d’une couronne », Briquet n° 11004
 ; ff.
                                163-168 : « licorne avec les lettres LR », Briquet n° 10335
. Les deux papiers proviennent du sud-ouest
                                de la France ; les filigranes sont posés vers le bord de la feuille,
                                trait caractéristique des produits de cette région.

          Texte incomplet donnant le Prologue, les deux premières Journées avec
                                le récit de cadre, puis (à partir du folio 158) les nouvelles
                                26 (fragment, manque le début), 27, 22, 31, 32, 33, 30 et
                                34 (inachevée), sans débats, avec seulement les
                                    arguments
 et les conclusions
 de C.

          Sur le feuillet liminaire : « Heptaméron de la Reyne de
                                Navarre ».

        

        
          E 

          BN fr. 1525 ; Colbert 2447 ; Regius 7576 (5.5.a).

          217 folios, 19 x 27 cm, papier, cursive gothique d’une seule main,
                                milieu du XVIe
 siècle. Reliure moderne en veau
                                noir portant, sur les deux plats, un blason provenant d’une reliure
                                du XVIe
 siècle, qui représente les armoiries de
                                Just II de Tournon
, 
ambassadeur
                                de Charles IX à Rome, mort à Naples le 20 novembre 1563, neveu du
                                cardinal François de Tournon et qui avait épousé en 1535 Claude de
                                La Tour de Turenne.

          Pas de filigranes. Texte incomplet donnant le Prologue, les deux
                                premières Journées avec le récit de cadre, puis (à partir du folio
                                155v°) les nouvelles 26 (fragment, le début manque), 27, 22, 31, 32,
                                33, 30, 34 (inachevée), sans débats, avec seulement les
                                    arguments
 et les conclusions
 de
                                    C. L'Heptaméron
 est suivi du Myroir de
                                    Jesuchrist crucifié

 (ff. 191 v°-217v°). A la fin, 27
                                folios vides.

        

        
          F 

          BN fr. 1511 ; Regius 7572.

          406 folios (812 p.), 20 x 30 cm, papier, cursive gothique d’une seule
                                main, milieu du XVIe
 siècle. Reliure maroquin
                                rouge aux armes de Philippe de Béthune
. Au dos,
                                PP entrelacés et surmontés d’une couronne de comte (celui de
                                Philippe de Béthune), avec le texte : « Manuscrit des comptes de la
                                Reyne de Navarre, sœur du Roy Fran<çoys> Ier
, que l’on appelloit en ce temps-là à la cour la
                                Marg<uerite> des Marg<uerites> ».

          Filigrane : « pot avec inscription I. SIMONET », Briquet, n°
                                12825 (même filigrane dans CGRS). Texte complet dont les pages
                                641-704 et 577-640 ont été interverties à la reliure. Le dernier
                                feuillet manque. On lit en haut du premier feuillet : « Comptes de
                                la Royne de Navarre ».

        

        
          
G 

          BN fr. 1515 ; Colbert 858, Regius 7572 (3.3.).

          432 folios (864 p.), 20 X 29 cm, cursive gothique d’une seule main,
                                milieu du XVIe
 siècle. Belle reliure en veau
                                fauve à entrelacs d’or.

          Deux filigranes : « pot avec inscription I. SIMONET », Briquet n°
                                12825 (même filigrane dans les mss CFRS), et « pot avec inscription
                                J.C. », une variante de Briquet n° 12745 (pp. 575-760, 769-822,
                                    827-fin)
. Texte
                                complet chargé de corrections par plusieurs mains (principalement
                                par Adrien de Thou)
.

          Au verso du premier plat de la reliure, nom du possesseur : « Ce
                                présent livre appartient à Daniel
 Leclerc
, maistre... 1606 » ; et sur le premier feuillet
                                liminaire : « Adam
 Fumée
 – Il
                                a viendra »
. A la fin, trois feuilles
                                vides.

        

        
          H 

          BN fr. 1516-19 ; Regius 7573-76.

          Manuscrit en quatre tomes, 18 x 26 cm, papier, cursive gothique d’une
                                seule main
, milieu du XVIe
 siècle. Reliure maroquin rouge aux armes de Philippe de
                                Béthune (cf. ci-dessus ms F).

          
Filigrane : « pot avec inscription I.SIMONET », Briquet n°
                                    12826
. Les
                                manuscrits doivent être lus dans l’ordre 1516 (N. 1-13), 1519 (N.
                                14-23), 1518 (N. 24-45)
, 1517 (N. 46-72). Il y a des
                                réclames en bas de chaque page. Le texte est incomplet : manquent le
                                Prologue, le dernier folio et toutes les pages contenant des
                                poésies. Le manuscrit est peut-être resté longtemps en cahiers non
                                cousus. Pour en faciliter la copie ?

          Au folio 1 v° (sur une page déchirée) :

          
            Histoire des Amants fortunés et
                                    infortunés de la Reine de Navarre, duchesse de Berry et
                                    d’Alençon, qui estoit Marguerite d’Orléans, sœur unique du Roy
                                    François premier, femme de Charles, dernier duc d’Alençon de
                                    cette branche, et en seconde nopces de Henry d’Albret, Roy de
                                    Navarre, et laquelle on appelloit de son temps à la court La
                                    Marguerite des Marguerites.

          

        

        
          I 

          BN fr. 1520 ; Baluze 417, Regius 7576 (2).

          375 p., 20 X 30 cm. Papier réglé, écriture humanistique italienne
                                d’une seule main, milieu du XVIe
 siècle. Reliure
                                en veau fauve à dos de maroquin rouge aux fleurs de lis, au chiffre
                                de Louis XVIII. Filigrane : « pot », Briquet 12551
.

          Le texte est complet, transcrit par Adrien de Thou
 qui utilise là une orthographe expérimentale
                                phonétique mettant en 
pratique les innovations
                                que les réformateurs du langage ont proposé d’introduire au XVIe
 siècle. Les marges sont chargées de variantes
                                (par Adrien de Thou lui-même)
.

        

        
          K 

          BN fr. 1522 ; De La Marre 219, Regius 7576 (3).

          349 folios, 20x28,5 cm, papier, cursive gothique, milieu du XVIe
 siècle, reliure parchemin. Le texte de
                                    l’Heptaméron
 (ff. 2r°-264v°) est suivi des
                                    Prisons

 (ff. 265r°-348v°). A la fin (ff.
                                349r°-v°), « Epitaphe de la Royne de Navarre, 1549. Cy gist ung
                                corps par lequel Dieu faisoit... »
.

          Le texte de l’Heptaméron
 est entièrement transcrit sur
                                un papier portant un filigrane « tête de bœuf » qui ressemble aux
                                numéros 14372-14377 de Briquet
. Ces papiers
                                viennent tous du Midi de la France (Navarre, Montpellier, Toulouse,
                                Pau, etc.) ou du Piémont. Le filigrane le plus proche, mais de plus
                                petit format, est le n° 14377, qui vient du sud-ouest de la
                                    France
. Les trois livres des
                                    Prisons,
 transcrits par le même scribe, suivent
                                immédiatement l’Heptaméron.
 Il s’agit cependant de deux
                                manuscrits séparés, assemblés au moment de la reliure.

          On lit au folio 1r° : « L’Heptameron ou histoire des amants fortunés
                                des nouvelles de la Reyne de Navarre Marguerite de Valois – Un poeme
                                en trois livres intitulé Les prisons par la mesme Reyne ». – Au
                                folio 1 v° : « Pour ma seur Marie Philander », signé :
                                    « Philander »
. – Au folio 327r°,
                                au bas de la page, 
figure la mention :
                                « Monsieur du Lyon a reglé ceste page, 1553 », de la main du
                                copiste.

          Le texte est complet sauf quelques lacunes. Les folios 155 et 234
                                sont blancs
.

        

        
          L 

          BN fr. 1524 ; Colbert 1358, Regius 7576 (5.5)
.

          383 p. et feuillets liminaires, 21 X 30 cm. Papier, filigrane Briquet
                                n° 12733
, élégante humanistique
                                italienne d’une seule main (Adrien de Thou
). C’est un
                                manuscrit de grand luxe enfermé dans une somptueuse reliure en
                                maroquin vert à compartiments de maroquin rouge avec entrelacs
                                d’or ; au centre un cartouche représentant une vigne qui s’enroule
                                autour d’un tronc d’arbre avec la devise : « Sin’et doppo la
                                morte » ; et, en haut, le monogramme d’Adrien de Thou. Au feuillet
                                1r°, sur un papier réglé très fort :

          
            Le Décaméron de très haute et très
                                    illustre princesse ma dame Marguerite de France, sœur unique du
                                    Roy Françoys premier, Royne de Navarre, Duchesse d’Alençon et de
                                    Berry.

          

          suivi du monogramme et de la devise d’Adrien de Thou.

          
Le
                                texte est précédé d’une préface « Au Lecteur », signée « Adrien de
                                Thou » et datée « A Paris ce 8 août 1553 » ; d’une table, écrite sur
                                deux colonnes, des variantes recueillies dans les manuscrits
                                qu’Adrien de Thou avait pu consulter ; et d’un sommaire de chaque
                                Journée et de chaque nouvelle.

          Le texte est complet. Adrien de Thou y utilise une orthographe
                                expérimentale de son cru où il introduit des accents qui n’ont pas
                                fait fortune. Dans son Avis au Lecteur
, il dit avoir
                                consulté plusieurs manuscrits « fort incorrects », dans lesquels il
                                avait constaté « plusieurs omissions, inversions de sens,
                                interpositions de mots pour autres, et diversités de lectures ». Il
                                a « rabillé le tout au moins mal qu’il lui a été possible », et
                                produit ainsi un texte hybride, choisissant dans chaque manuscrit la
                                leçon qui lui paraissait la meilleure. Il signale dans sa table des
                                variantes qui sont à notre disposition, mais aussi des leçons que
                                nous ignorons, et garnit les marges de ses manuscrits sources de
                                corrections et d’annotations. Il a intitulé son manuscrit Le
                                    Décaméron
, et a laissé, à la fin, des feuillets blancs,
                                destinés à recevoir le texte des 28 nouvelles qui nous manquent
. Adrien de Thou a probablement
                                préparé ce manuscrit de luxe dans l’intention de le faire imprimer.
                                Achevé quatre ans après la mort de la Reine, il devait constituer la
                                première version « officielle » de ses contes. On ignore pourquoi le
                                projet n’a pas été mené à bien.

          Le texte comporte de nombreuses innovations
 : non content de moderniser les constructions
                                qui lui paraissent vieillies, Adrien de Thou récrit des paragraphes
                                entiers. Notamment, tous les arguments
 originaux sont
                                transformés du discours direct en discours indirect et augmentés de
                                toutes sortes d’explications, rattachées au début de chaque
                                nouvelle. Un seul exemple suffit pour illustrer son procédé : dans
                                le débat à la fin de la nouvelle 25, la réplique de Geburon :

          
            
laissons les disputes
                                    aux theologiens, affin que Longarine donne sa voix à quelcun.
                                    « Je la donne, ce dist elle, à Saffredent... »
                                (25 :172)

          

          est remplacée par le paragraphe suivant, inaugurant la N. 26 :

          
            Les propos précédens meirent la
                                    compagnie en telle contrariété d’opinions, que pour en avoir
                                    résolution, fut à la fin contrainte renvoyer cette dispute aus
                                    Théologiens, suyvant l’avis de Géburon qui incontinent, somma
                                    Longarine de donner sa voys à quelcun ; laquelle luy dit : « Je
                                    la donne à Saffredan... »

          

        

        
          M 

          BN fr. 1523 ; De La Marre 330 ; Regius 7576 (4).

          189 folios, 20 x 32 cm, papier, cursive gothique. Reliure moderne en
                                veau bleu à filets d’or.

          Texte incomplet, les premiers feuillets manquent, de sorte que le
                                texte commence au milieu du Prologue : « femmes qui estoient venues
                                longtemps après... » (Prol :120). A la tête de la première page :
                                « Nouvelles de la Royne de Navarre, Marguerite de Valois » ;
                                au-dessous, d’une encre à peine lisible : « Charles de Cochefilles
                                des Vaucelas ». Filigrane identique au second du ms G (une variante
                                de Briquet 12745). Le texte, très fautif, s’arrête au milieu de la
                                nouvelle 36 (36 :25).

        

        
          N 

          Bibliothèque Pierpont Morgan, New York, ms 242 (ancien 325).

          230 folios, papier, écriture humanistique de la seconde moitié du
                                    XVIe
 siècle
, sauf le folio 5 qui est en
                                parchemin et porte un dessin à la plume représentant les devisants
                                assis au bord du 
Gave avec, au second plan,
                                l’abbaye de N.-D. de Sarrance et des ouvriers en train de construire
                                le pont. Le dessin est surmonté des armes de François Ier
 (salamandre), soutenues par deux anges, avec
                                le texte : « nutrisco et extinguo ». Au folio 1r°, un blason d’azur
                                au chevron d’or chargé d’un croissant de gueules accompagné de trois
                                têtes de loup d’or, au chef d’or à trois étoiles de gueules
. Au début de
                                chaque conte, grande initiale peinte. Reliure du XVIIe
 siècle, de l’école des Pasdeloup, en maroquin rouge à
                                cloisonnements de maroquin olive. Le manuscrit est mentionné dans le
                                    Catalogue des livres de feu Madame la comtesse de
                                    Verrue
 en 1737, et dans le catalogue Filheul, en 1775.
                                Après avoir appartenu à la famille de Vogüe, il a été acquis en 1907
                                par M. James Pierpont Morgan.

          Le texte est incomplet : Prologue suivi de 69 nouvelles, dont les 28
                                premières suivent l’ordre du ms C, ensuite viennent les nouvelles
                                14, 15, 17 et celles qui manquent dans C, de 1 à 69. Les débats
                                entre les devisants sont absents.

        

        
          O 

          Bibliothèque d’Orléans, ms 467 (ancien 382).

          266 folios, 19 X 27 cm, papier, XVIe
 siècle,
                                reliure en parchemin blanc. Deux bandes de cuir permettent de fermer
                                le volume. Le manuscrit est peut-être de la même main que E
, le texte
                                laisse des marges vides de 5 cm à gauche et en bas de chaque page.
                                Plusieurs variantes d’un filigrane appartenant à la série de Briquet
                                    nos
 1581-1638, une fleur de lis sommée d’un
                                lambel dans un écu surmonté de la croix de la passion, avec les
                                initiales AB, IB, MB, ou sans initiales
.

          
On lit sur la page de garde : « Volume de 266 feuillets, mutilé en
                                tête, où il manque les trois premières pages du prologue, et après
                                le folio 125. Orléans le 3 juin 1884. »

          Le manuscrit est incomplet et présente de nombreuses lacunes. Le
                                Prologue commence par les mots : « dont l’hoste estoit l’un des
                                mors » (Prol :88). Un folio entre 107 et 108 a été lacéré. Manquent
                                également la fin de la nouvelle 18, le début de la nouvelle
                                19 (lacune d’un ou de deux folios entre ff. 125 et 126) et les
                                nouvelles 54-64, 66-72. Le manuscrit s’arrête à la nouvelle 53, qui
                                est suivie d’un fragment de la nouvelle 24 (f. 260v°), de la
                                nouvelle 65 (f. 265r°) et des dernières lignes de la nouvelle
                                72.

        

        
          P 

          BN Collection Dupuy, n° 736.

          280 folios, 23 X 29 cm, papier, recueil de pièces diverses du XVIe
 siècle ayant appartenu à Adrien de Thou.
                                Filigrane non identifié (main surmontée d’un quatre-feuilles). Les
                                folios 13r°-35r° donnent le Prologue et le début de la première
                                Journée, jusqu’à la fin de la nouvelle 9, sans débat (dont il ne
                                donne que les premiers mots), suivi de la nouvelle qui raconte
                                l’histoire du Curé d’Auvergne.
 Le texte, en cursive,
                                est surchargé de corrections en écriture humanistique, le tout de la
                                main d’Adrien de Thou
.
                                    L’Heptaméron
 est précédé de cinq lettres italiennes
                                datées d’entre avril et septembre 1550.

        

        
          
R 

          BN n.a. fr. 22018.

          158 folios, 20 X 30 cm, papier, XVIe
 siècle,
                                d’une seule main, reliure moderne. Filigrane Briquet n° 12825 (pot,
                                voir CFGS), avec une variante du même, ff. 146-149. Le texte est
                                très incomplet, certaines nouvelles sont indiquées par leur numéro
                                ou par leur première phrase seulement
. Il
                                manque le début et la fin. Le texte commence à 12 :114, et s’arrête
                                à 70 :539. Après la N. 21, on passe à la N. 42. Plusieurs feuillets
                                sont lacérés et le manuscrit est chargé de griffonnages
                                    enfantins
, annotations, dessins
                                d’animaux.

          Les lacunes sont pour la plupart des omissions volontaires de
                                certaines nouvelles (le scribe a laissé de côté grosso modo toutes
                                les nouvelles qui se trouvent dans le ms C), mais il y a aussi des
                                lacunes qui résultent de la perte de folios, notamment du début et
                                de la fin. Ce manuscrit, à l’exemple de H, a dû rester longtemps en
                                cahiers non cousus, repérables par des réclames qu’on trouve au bas
                                du recto et du verso de chaque folio
.

        

        
          S 

          Staatsbibliothek zu Berlin, ms Hamilton 425
.

          229 ff. numérotés I-CCCCLV, 20 x 30 cm, papier, cursive gothique,
                                milieu du XVIe
 siècle. Filigrane, pot Briquet n°
                                12825 (cf. mss CFGR). En marge, corrections et annotations par
                                Adrien de Thou. Reliure maroquin bleu foncé, presque noir, sur le
                                plat inférieur, armes royales françaises : armes de Louis XIV
                                identiques 
 à celles qu’on trouve sur
                                les livres du Cabinet du roi à Versailles (bibliothèque personnelle
                                du roi)
.

          Le texte est complet, transcrit par trois (ou plusieurs ?) mains, et
                                donne les mêmes variantes que FG. Au folio 1 v°, titre original :
                                « Les Nouvelles de la Roy ne de Navarre » et deux armoiries
                                entourées de guirlandes surmontées de deux rubans sortant de la
                                bouche d’un masque : à gauche, armes de la famille Fumée
, à droite,
                                armes non identifiées
. Au
                                début du texte, initiale encadrée et, au début de la troisième
                                Journée, espace vide pour lettre initiale.

          Le manuscrit a eu des fortunes variées. Il a été acheté par l’abbé
                                Rive, bibliothécaire du duc de la Vallière, en 1776 et figure dans
                                le catalogue Rive (1793, II, p. 12, n° 1114) :

          
            Ce manuscrit était à la
                                    Bibliothèque de Samuel Bernard (voy. son catalogue n° 1493,
                                    p. 143, édition de Paris, chez Barrois, en 1734
). Il passa de-là
                                    chez Randon de Boisset, et l’abbé Rive l’acheta à la vente de sa
                                    Bibliothèque en 1777.

          

          Cette mention est fautive : le manuscrit n’est pas signalé dans le
                                catalogue Randon de Boisset, mais dans un autre catalogue de vente,
                                de l’année précédente :

          
            Catalogue de manuscrits intéressans
                                    qui seront vendus au plus offrant et dernier encherisseur, le
                                    lundi 10 juin et jours 
suivans de relevée,
                                    quai des Augustins, au coin de la rue Gille-Cœur, en la maison
                                    de M. Gueret, Notaire, au second sur le derriere. Paris, Debure
                                    fils jeune, 1776, Libraire Quai des Augustins, près la rue
                                    Pavée. in-12. – N° 213 : Les Nouvelles de la Reine de Navarre, 1
                                    vol. in-fol. maroquin bleu, filets d’or. (BN impr. 8° 1156)
.

          

          Il est revendu, cent ans plus tard, aux enchères de l’abbé Rive et se
                                trouve signalé dans deux catalogues, 1) catalogue Rive :

          
            Catalogue of the magnificient
                                    collection of Manuscripts from Hamilton Palace, 1882, Firts
                                    day’s sale, (Berlin, ms. cat. A, p. 70) : N° 425. Marguerite de
                                    Valoys, Royne de Navarre, ses nouvelles (l’Heptameron)
.

          

          où il est faussement signalé comme ayant appartenu à Catherine de
                                Médicis ; et 2) dans un catalogue manuscrit signé Pontier
, s.d., n° 264 :

          
            Catalogue des livres que mon père a
                                    acquis à plusieurs époques provenant de la bibliothèque de
                                    l’abbé Rive, écrit et annoté par mon père. (BN ms. n.a. fr.
                                    4621)

          

          Enfin, le catalogue Siegfrid
 Lemm
, Kurzes Verzeichnis der Romanischen
                                    Handschriften
 Berlin, 1918, p. 31, porte la mention :

          
            Marguerite de Valois, reine de
                                    Navarre, Les Nouvelles
 (l’Heptaméron), in-2, XVIe
 Jh.

          

        

        
          T 

          Turin, Bibliothèque Nationale, ms L V 4.

          Papier, milieu du XVIe
 siècle, cursive gothique,
                                plusieurs 
mains. Dans la marge du
                                folio 14v°, une note d’Adrien de Thou. Le filigrane est proche de
                                Briquet nos
 11038-39 (main festonnée surmontée
                                d’une couronne avec P sur le dos de la main) qui proviennent du
                                sud-ouest de la France, de la première moitié du XVIe
 siècle.

          Le manuscrit aurait été introduit à Turin par Marguerite de France,
                                fille de François Ier
, à l’occasion de son
                                mariage avec Emmanuel Philibert, duc de Savoie, en 1560
. Il a été perdu à la suite d’un
                                incendie, en 1904, et retrouvé vers 1980 gravement endommagé par le
                                feu et par l’eau : environ la moitié de chaque page a été perdue,
                                parfois il n’en subsiste que quelques lambeaux. Des 233 folios du
                                manuscrit original, 219 ont été conservés, il manque 9 folios au
                                début et 5 folios à la fin.

          Le texte est identique aux mss DE, il donne les deux premières
                                Journées avec Prologue et débats, puis les nouvelles 26 (fin), 22,
                                27, 31, 32, 33, 30, 34 (début), sans débats.
                                    L'Heptaméron
 s’arrête au f. 191r°, aux mots : « le
                                gras s’en vouloit » (34 :19), suivis d’une table des nouvelles 1-20,
                                22, 31
. Au folio 195r°
                                commence le Miroir de Jesus Christ crucifié
 qui
                                s’interrompt au folio 219v°
.

        

        
          V 

          Bibliothèque du Vatican, Regin. lat. 929 (Montfaucon 739).

          95 folios, papier, XVIe
 siècle, écriture cursive
                                d’une seule main. Reliure en veau fauve. Texte incomplet donnant le
                                Prologue (intitulé « Préambule »), les 14 premières nouvelles et le
                                début de la nouvelle 15. En haut du folio 1r° : « Nouvelles de la
                                Royne de Navarre », entouré d’une guirlande. Au début de chaque
                                nouvelle, le scribe a réservé un blanc, en vue d’une initiale ornée.
                                Le manuscrit a appartenu à la Reine Christine de Suède.

        

      

      
        
2. –
                            ÉDITIONS IMPRIMÉES 

        L’Heptaméron
 a été imprimé deux fois au XVIe
 siècle
.

        
          Pierre Boaistuau 1558 

          
            Histoires des Amans Fortunez.
                                        Dédiées à tresillustre Princesse Madame Marguerite de
                                        Bourbon, duchesse de Nivernois. –
 A Paris, par Gilles
                                    Gilles, libraire demeurant à la rue S. Jacques à la Concorde,
                                    1558. – Avec privilège du Roy. In-4°, de XIX et 184 folios.
                                    Lettres initiales ornées.

          

          Au verso de la page de titre, privilège établi au nom de Vincent
                                Sertenas, daté du dernier jour d’août 1558, et signé Hurault. Après
                                une dédicace « A Tresillustre, treshaulte et tresexcellente
                                Princesse, Madame Marguerite de Bourbon... » suivent trois sonnets
                                et deux odes, un avis au lecteur par Pierre
 Boaistuau
 surnommé Launay, et une table contenant
                                le sommaire de chaque histoire. Boaistuau déclare avoir reçu un
                                manuscrit fautif dans lequel il avait choisi et rédigé certaines
                                nouvelles pour la publication.

          
            Cest œuvre me fut presenté pour luy
                                    servir d’esponge, et le nettoyer d’une infinité de faultes
                                    manifestes, qui se retrouvoient en une copie escrite de
                                    main...

          

          Le texte est incomplet, il donne le Prologue suivi de 67 nouvelles
                                distribuées dans un ordre arbitraire et qui ne sont pas divisées en
                                Journées. Le nom de Marguerite de Navarre ne figure nulle part.

        

        
          Claude Gruget 1559 

          
            L’Heptameron des Nouvelles de
                                        Tresillustre et Tresexcellente Princesse Marguerite de
                                        Valois, Royne de Navarre.
 Remis en son vray ordre,
                                    confus au paravant en sa premiere 
impression, et dedié à
                                    tresillustre et tresvertueuse Princesse Jeanne de Foix, Royne de
                                    Navarre, par Claude
 Gruget
, Parisien.– A Paris, par J. Caveiller, rue
                                    Frementel, pres le cloz Bruneau, à l’enseigne de l’Estoille
                                    d’or, 1559. – Avec privilege du Roy. In-4°, de X et 214 folios.
                                    Lettres initiales ornées. Le Prologue de chaque Journée est
                                    imprimé en italiques.

          

          Le titre est suivi d’une dédicace à Jeanne d’Albret signée par
                                Gruget,

          
            A Tresillustre, et Tresvertueuse
                                    Princesse Ma Dame Jeanne de Foix, Royne de Navarre, Claude
                                    Gruget, son treshumble serviteur, desire salut et
                                felicité.

          

          d’une « table des sommaires des nouvelles de la Royne de Navarre » et
                                de deux sonnets. Après « la nouvelle septante-deuxiesme », suit le
                                privilège du roi, donné à Saint-Germain-en-Laye, le 27 décembre 1558
                                et signé par Maître Jean Nicot. A la fin :

          
            Imprimé à Paris, par Benoist
                                    Prevost, demeurant en la rue Frementel, près le cloz Bruneau, à
                                    l’enseigne de l’Estoille d’or. 1559.

          

          Les sommaires de la table sont répétés à la tête de chaque nouvelle.
                                Le texte est complet, mais donne des leçons introuvables dans les
                                manuscrits. Gruget a aussi remplacé les nouvelles 11, 44 et 46 des
                                manuscrits par des nouvelles qu’on ne peut attribuer à Marguerite de
                                    Navarre
. Il a donné aux nouvelles de la Reine le nom
                                qu’elles portent aujourd’hui, l’Heptaméron,
 et le texte
                                de son édition a fait autorité jusqu’au XIXe
 siècle.

        

      

    

  

  
    p.XI

    
      1

      
          
                                        Le ms A est le texte de base de la présente édition. Je
                                        remercie le département des manuscrits de la Bibliothèque
                                        Nationale de Paris, et tout particulièrement Madame
                                        Marie-Pierre Laffitte, de m’avoir aidée à trouver la
                                        documentation nécessaire.

        

      

    

    
      2

      
           C. M. Briquet
, Les Filigranes,
 Paris,
                                        Picard, 1907. Les autres filigranes ne sont pas entièrement
                                        identiques aux exemples de Briquet : ff. 205-290 et
                                        321-326 (groupe de lettres PS à l’intérieur d’un blason)
                                        appartient à la série 9666-9669 de Briquet (assez proche de
                                        9667 : 30,5 x 43 cm, Arras, 1539 ; var. ident mais sur
                                        papier de 38,5 x 48 cm, Paris, 1541) ; ff. 291-320 : (main
                                        surmontée d’une étoile), proche de Briquet nos
 10786-87 (Périgueux, Bayonne, Navarre,
                                        1540-48). Au folio 313, Briquet n° 10825 (30,5x40,
                                        Périgueux, 1540-50). A partir du folio 327, fleur non
                                        identifiée ; aux folios 339-350 (sphère), Briquet n°
                                        13994 (Toulouse, 1550, 31 x 41 cm) ; ff. 444478 (couronne),
                                        assez proche de Briquet 4828-29 (34,5 X 47 cm, Tours,
                                        Provence, Bayonne, 1566-96). De même que les filigranes, le
                                        manuscrit a probablement été exécuté dans le sud-ouest de la
                                        France.

        

      

    

    p.XII

    
      3

      
           Delisle
, II, 204-205.
                                        « Index titulorum bibliothecae eminentissimi cardinalis
                                        ducis de Richelieu », (BN ms lat. 15.466, f. 32v) : « Les
                                        nouvelles de la Reyne de Navarre, sur pap., couvert de cuir,
                                        in-4° ». Delisle signale également que le ms aurait été
                                        transféré à la Bibliothèque Mazarine après la mort du
                                        Cardinal, avant d’être introduit à la Bibliothèque
                                        Nationale, mais la liste des livres échangés entre les deux
                                        bibliothèques (BN n.a. fr. 5763) n’en porte aucune
                                        mention.

        

      

    

    
      4

      
           Sur les
                                        écussons enlevés figuraient les armes du Cardinal : un écu
                                        chargé de trois chevrons et la devise : HIS FULTA
                                        MANEBUNT.

        

      

    

    p.XIII

    
      5

      
           M. Fezandat
, R. Granjon
,
                                        Paris (1551), bn
 Rés. Ye 1633 ;
                                        (microfilm 1603).

        

      

    

    
      6

      
           Identifié par Lefèvre

                                        (1995), p. 459. Voir Em.
 Dupré
-Lasale
, Notice sur
                                            Jacques Bouju, président au parlement de Bretagne
                                            (1515-1577).
 Paris, Techener (1883), pp. 21-22.
                                        (BN Ln 27,34124). Il paraît vraisemblable qu’il ait voulu
                                        contribuer à l’éloge funèbre de la Reine de Navarre, même
                                        si, dans son œuvre abondante, ce sont les seuls vers
                                        imprimés de son vivant. L’unique objection, selon
                                        Dupré-Lasale, « c’est que les épitaphes sont détestables et
                                        répondent mal à sa renommée ».

        

      

    

    p.XIV

    
      7

      
           P. p. M. François
,
                                        Garnier, 1943 et 1967, plusieurs
                                réimpressions.

        

      

    

    
      8

      
           La même main a
                                        transcrit les mss H et R.

        

      

    

    
      9

      
           31 x 42 cm, Arras 1545 ; var
                                        simil Evreux 1544, Paris 1547, Amiens 1551,
                                        St-Germain-en-Laye 1554, Nancy 1557. Le nom de Simonet a été
                                        porté par trois papetiers au moins, Mathieu, Jaquet et Jean,
                                        dans l’intervalle d’une quarantaine d’années.

        

      

    

    
      10

      
           Voir ci-dessous,
                                        « Épaves » et Chilton
 (1985).

        

      

    

    p.XV

    
      11

      
           Le ms C a été transcrit et commenté par Hazera
 Rihaoui

                                        (1979).

        

      

    

    
      12

      
           Pour les liens de la famille de Mesmes avec Marguerite
                                        de Navarre et avec Adrien de Thou, voir Lefèvre
 (1995), p. 458.


        

      

    

    
      13

      
           28 X 40 cm, Auriac, 1552.

        

      

    

    
      14

      
           28,5 x 39 cm, Montauban,
                                        1550.

        

      

    

    
      15

      
           Une
                                        description détaillée par Jacques
 Meurgey
 dans éd. François
, p. XXIII, note.

        

      

    

    p.XVI

    
      16

      
           P.p. L. Fontanella
,
                                        édition critique, Pluteus, Testi II, Alessandria, Edizioni
                                        dell’Orso, 1984.

        

      

    

    
      17

      
           Mêmes armes sur ms H. Philippe de Béthune,
                                        comte de Selles, de Charost, marquis de Chabris etc.
                                        (1561-1649). La collection des Béthune (Philippe et
                                        Hippolyte de Béthune, famille d’origine flamande) fut
                                        enrichie de dons de divers grands personnages, parmi
                                        lesquels on compte Henri IV et Louis XIV. C’est le plus beau
                                        des dons qui sont venus enrichir le Cabinet des mss de la
                                        Bibliothèque Royale dans la seconde moitié du XVIIe
 siècle (1664). Voir Les
                                            Manuscrits des Béthune à la Bibliothèque
                                            Nationale
, par S. Solente

                                        (dactyl., à la salle des mss de la BN).

        

      

    

    p.XVII

    
      18

      
           32
                                        X 43 cm, Paris, 1552, plusieurs var. sim.

        

      

    

    
      19

      
           Les
                                        corrections portant sur des variantes sont signalées dans
                                        l’apparat critique. Il y a en outre de nombreuses
                                        corrections graphiques : noms propres (bernoys ->
                                            bearnoys),
 consonnes parasites (peult →
                                            peut, ad
 → à, advenir → avenir, compter →
                                            conter, congneu → connu), ce
 (pron. réfléchi) →
                                            se.
 (On trouve p. ex. dans N. 15 :
                                            ailleurs → allieurs
 (latinisme),
                                            souspeçon → soupçon, peult → put, paouvreté →
                                            poureté, estonnés → etonnées, ennuyctz → ennuys, compta
                                            → conta, advint → avint, continuoict → continuoit, tenez
                                            → teniez, allez → alliez.)


        

      

    

    
      20

      
           Adam Fumée
                                        était conseiller au Parlement et maître des requêtes de 1553
                                        à sa mort en 1574. Ci-dessous, sur ms S, on trouve les armes
                                        de la famille Fumée.

        

      

    

    
      21

      
           La même main
                                        a transcrit C et R.

        

      

    

    p.XVIII

    
      22

      
           32 x 43 cm,
                                        Paris 1556-61, var. ident. Amiens 1561, St-Germain-en-Laye
                                        1561, Paris 1561-62, Orléans 1568.

        

      

    

    
      23

      
          
                                        Le relieur a eu des problèmes pour couper le texte en quatre
                                        volumes. Ainsi la fin de la nouvelle 45 et le début de 46 se
                                        trouvent-ils sur le même feuillet relié au début du ms 1517.
                                        La fin de la nouvelle 45 est devenue illisible, le relieur
                                        ayant collé un papier sur cette moitié de page et écrit la
                                        rubrique : « Suite des histoires des Amantz fortunés et
                                        infortunés... ». Il a ajouté quatre feuillets blancs à la
                                        fin du ms 1518, sur lesquels il a copié les lignes perdues
                                        de la nouvelle 45 (écriture du début du XVIIe
 siècle).

        

      

    

    
      24

      
           31,5 x 43 cm, Blois
                                        1546-47.

        

      

    

    
      25

      
           Voir ci-dessous mss L et
                                    P.

        

      

    

    p.XIX

    
      26

      
           Signalées entre acolades {) dans l’apparat
                                        critique.

        

      

    

    
      27

      
           Poème de la Reine publié d’après ce manuscrit par
                                            S. Glasson
-Reyff
,
                                        TLF (1978).

        

      

    

    
      28

      
           Épitaphe anonyme en quatre huitains. La même
                                        épitaphe se trouve dans le ms BN fr. 24298 qui contient
                                        également les Prisons.


        

      

    

    
      29

      
           Il y a également plusieurs filigranes sur
                                        les pages liminaires, voir Glasson
-Reyff
, pp. 58-63.

        

      

    

    
      30

      
           Briquet,
                                        vol. 4, p. 417.

        

      

    

    
      31

      
          
                                        Guillaume Philander (Filandrier), 1505-1565, architecte et
                                        humaniste, protégé de Marguerite, devint en 1554 Chanoine et
                                        Archidiacre de la cathédrale de Rodez. Voir Glasson
-Reyff
, o.c.

                                        p. 60 ; Ritter
 (1953), p. 46 ; Philibert de la
 Mare
,
                                            De vita, moribus et scriptis Guillelmi Philandri
                                            Castiglioni...
 s.l. (1667). Il aurait transmis le
                                        manuscrit à sa sœur en 1554, au moment de son entrée dans
                                        les ordres. Cela est possible.

        

      

    

    p.XX

    
      32

      
           Le folio
                                        155 porte un filigrane (aigle bicéphale) absent dans
                                        Briquet, mais qu’on retrouve aux feuillets de garde du ms BN
                                        fr. 24298 (ci-dessus note 28). Le folio 234 porte le même
                                        filigrane que le texte (tête de bœuf).

        

      

    

    
      33

      
           P.p. Y. Le

                                            Hir
, Paris, PUF
                                (1967).

        

      

    

    
      34

      
           « Pot »,
                                        Châlons-sur-Marne, 1553.

        

      

    

    
      35

      
           Seigneur d’Hierville, Chanoine de Notre-Dame
                                        de Paris, le quatrième fils d’Augustin de Thou, frère de
                                        Cristophe, et oncle de Jacques-Auguste l’historien. Il était
                                        conseiller clerc au Parlement de Paris, fut nommé maître des
                                        requêtes en 1567, et mourut en 1570. Lefèvre
 (1995), pp. 454-456.

        

      

    

    p.XXI

    
      36

      
           Ces folios vides
                                        combinés avec le titre ont créé la légende, persistant
                                        jusqu’à nos jours, d’un recueil complet dont la fin aurait
                                        été perdue.

        

      

    

    
      37

      
           Voir Losse

                                    (1983).

        

      

    

    p.XXII

    
      38

      
           Je décris le manuscrit d’après le microfilm.
                                        Voir François
 (1938), pp. 22-30 ; Fontanella
 (1981), pp. 372-373 et (1995),
                                        p. 460 ; Cazauran
 (1995b
).

        

      

    

    p.XXIII

    
      39

      
           Les armes figuraient sur
                                        la pierre tombale de Nicolas Grenier, nommé prieur de
                                        l’abbaye de Saint-Victor de Paris en 1547 et mort en 1570 ;
                                        le dessin de cette pierre par Gaignières est conservé à la
                                        Bibliothèque Nationale (Estampes). Voir éd. François
, p. XXIV, note.

        

      

    

    
      40

      
           Lefèvre
 (1990), pp. 89, 93.

        

      

    

    
      41

      
           Voir notamment Briquet

                                        1581 (papier 27,5 x 39 cm, La Ferté-Aurain 1542-49. Var.
                                        sim. Tours 1550, Bourges 1553-54, Orléans 1559, Thiers 1586)
                                        et Briquet 1608 (papier 27 X 38 cm, Châlet-Censoir 1545.
                                        Var. sim. Beaugency 1570). Cette série de filigranes
                                        provient de la vallée de la Loire, mais, dès la première
                                        moitié du XVIe
 siècle, elle était
                                        devenue banale et utilisée par de nombreux papetiers en
                                        France.

        

      

    

    p.XXIV

    
      42

      
          
                                            Lefèvre
 (1990), p. 87.

        

      

    

    p.XXV

    
      43

      
           Pour une liste détaillée, voir Lefèvre
 (1990), p. 77.

        

      

    

    
      44

      
           « Pierre
                                        Masse » 28r°, 86v°, 87v°, 99r°, 106r°, 137v°, 155v° ;
                                        « Michel Auguste Masse » 60v° : « Maren Masse » 56r° :
                                        « Anne Masse » 52r°.

        

      

    

    
      45

      
           Lefèvre
 (1990),
                                        pp. 77-78.

        

      

    

    
      46

      
           Manuscrit resté derrière le mur de Berlin,
                                        dont on connaissait l’existence mais ignorait la location.
                                        Nous devons sa découverte à Sylvie
 Lefèvre
 (1990, p. 89), qui en a trouvé par
                                        hasard une mention dans le catalogue ancien de la
                                        bibliothèque de Berlin.

        

      

    

    p.XXVI

    
      47

      
           Trois fleurs de
                                        lys surmontées d’une couronne et entourées d’une guirlande,
                                        le tout dans un cadre doré avec une fleur de lys dans chaque
                                        coin. Le manuscrit ne se trouve pas dans le catalogue des
                                        livres du Cabinet du roi à Versailles de l’année 1775 (BN,
                                        n.a. fr. 2622).

        

      

    

    
      48

      
           D’azur, à deux faces d’or,
                                        accompagnées de six besants gris, trois en chef, deux en
                                        cœur, et un en pointe. S’agit-il d’Adam Fumée, possesseur du
                                        ms G ? (On trouve ces armes dans E. Olivier
, G. Hermal
, R. De
 Roton
, Manuel
                                            de l’amateur de reliures armoriées françaises,

                                        Paris, C. Bosse, 1924-87, pl. n° 592 : les armes de Nicolas
                                        Fumée, mort en 1592). Pour la famille Fumée (Touraine,
                                            XVIe
 siècle), voir Dict. de la
                                            noblesse
, VI, 737-739.

        

      

    

    
      49

      
          
                                        D’azur, à deux faces d’or, accompagnées de trois têtes de
                                        bélier de même, deux en haut, une en bas.

        

      

    

    
      50

      
           Je n’ai pas pu voir le
                                            catalogue de Samuel Bernard.

        

      

    

    p.XXVII

    
      51

      
           Voir L-M, I,
                                            p. 172-173.

        

      

    

    
      52

      
           Voici le texte
                                            complet : « Manuscript (11 7/8 by 8), ornamented title
                                            in letters of gold, with arms of Medici, etc. and
                                            Initial letters finely illuminated in gold and colours,
                                            blue morocco, gilt edges, with arms of France in gold on
                                            sides, from the library of Queen Catherine de Medicis.
                                            Saec. XVI. » En marge, au crayon ; « 100£ Abbé Rive
                                            Auction 1793, Nr.1144. Waffen von Ludvig XIV um
                                            1700 ».

        

      

    

    p.XXVIII

    
      53

      
           Fontanella

                                        (1981), p. 370.

        

      

    

    
      54

      
           Ff. 192-194, la
                                        Table est absente dans DE.

        

      

    

    
      55

      
           P.p. Fontanella
 d’après T complété
                                        par E.

        

      

    

    p.XXIX

    
      56

      
           Lefèvre
 (1995) publie en appendice de son
                                    article (pp. 471 -481) les pièces liminaires des deux
                                    éditions.

        

      

    

    p.XXX

    
      57

      
           Publiées
                                        par François
, appendices I, II et
                                        III.
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